des Princes £5°c. Novemb. 1710, 321
Grimani: par ces le tru on a rcconnu la
veritable ituation des affai es des Allicz en
Efosgne, & lepen dedifboliion guonrou-
ve aux Eftagnols de changer de Maiire
voici quelques circonftances qu'on a wrd de
ces lerires; clles fontoutes dagéesdn Camp
d'H'ta en Caftille du 17. Seprembre.

En paclant de 1a Buaaille d» Saragofle,
» clles difint, qu'on avoit fait 14- ¢ ns
5, prifonaices, parmi lefquels il yavoit 70.
» Officiers; qu'cn les conduifin: a Barce-
» lonne, 780. s’éoient fauvez 3 Lerida
s quc des 700. aatros qui avoient pris par-
,» thdznsPArméedes Allicz, la plusgrade
1 pactic avoisn: dé(cr:é,qﬁcl’Am‘,ésavo?t
sy, mingad de vivres cendantquelquesjourss
., que dans un Confeil tenu pour dé'be-
5, rer fi Pon retournereit cn Cata’ogne,
» ou fi Pon avanceroit vers Mudrir,
» les Gendraux Stichope & Beleoftel
sy Commiandans des Troupes Angloifes &
» Hollandoifes, avoiont alicgas de fi for-
5 tes raifous rour atler @ Ma i, que |
» Comte de Staremberg & tout le parti
y,- Allemand sy ¢toient rwdus. quoi que
5 d’avis contraire: enfin cue L's  peu-
» ples paroiflent fort affeétionnez pour
s Philippe V. & pcu difpoicza fe f»ﬁmcr-
o fre au Rui Charles.

XV Par des lettres particulicres d'Ffpa-
gne, on a ¢u aviz, gue cc Prince sém!t
renca 3 Medrit; comme on parie diverfe-
meat de la maniere dont ity a ¢té regll &
da {¢jour qu'il y a falt, nous sttendons flr
ccla des avis olns circonftancicz, pour €évi-
ter {a contradiction.
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Les Allizz
entrent dans
Madrit.



